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tout faire. Palsambleu ! ce n'est pas un mitier
de paresseux que de gouverner la France !

Sa tête fit un trou plus profond dans l'oteiller
moelleux. On entendit sa respiration teale et
bruyante. 11 donnait.
L'abbé Dubois échangea un regard avec le va-

lot de chambre. Ils se prirent à rire tous les deux.
Quand le régent était en belle humeur, il appelait
l'abbé Dubois maraud. 11 y avait du laquais
beaucoup dans cette Eminencc en herbe.
Dubois sortit. IT. de Maehault et le ministre

Le Blanc étaient encore dans l'antichambre.
— Sur les trois heures, dit l'abbé, Son Altesse

Uoyale vous recevra, mais, si vous m'en croyez,
vous attendrez jusqu'à quatre. On a soupe très
tard, et Son Altesse Royale est un peu fatiguée.
L'entrée de Dubois avait interrompu la con-

versation de M. de Maehault et du secrétaire d'E-
tat.

— Cet effronté maraud, dit le lieutenant i

police quand Dubois fut parti, ne sait pas mê •

jeter un voile sur les faiblesses de son maître !— C'est comme cela que Son Altesse aime les
marauds, répondit Le Blanc. Mais savez-vous le
vrai sur cette affaire de la maison du prince de
Gonzague ?

— Je sais ce que m'ont rapporté mes exempts.
Deux hommes morts ; le oadot de Gironne et le
traitant Albret, trois hommes arrêtés : l'ancien
çhevau-Iéger du corps Lagardère et deux coupe-
jarrets dont le nom importo peu ; madame la
princesse pénétrant de force et au nom du roi
<)ans l'antre de son époux : deux jeunes filles...

Mais ceci p.st lettre close, une énigme pour la-
quelle il faudrait le sphinx.
— Une de ces deux jeunes filles est assurément

Hiéiitièro de Nevor.'s. dit le socrétnire d'Etat.


